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1er Mai 2020 : un monde à reconstruire 

Plus que jamais le 1er Mai 2020 est le moment de réaffirmer l’universalité et 
l’indivisibilité des droits et des libertés pour toute l’humanité. 

La pandémie qui frappe révèle un peu plus l’absurdité et la dangerosité d’un 
système qui piétine le sens de la vie, les droits économiques, sociaux, culturels et 
environnementaux, démunit les services publics, accentue des inégalités sociales 
déjà meurtrières, ignore le droit à la santé et aux besoins vitaux. 

Destruction de la planète, rivalités entre les peuples, haine de l’Autre, inégalité 
des sexes, mépris des besoins de tous au profit d’intérêts égoïstes et 
minoritaires : l’organisation du monde d’aujourd’hui ne fait qu’ajouter à la tragédie 
sanitaire sans y apporter la réponse solidaire à laquelle nous aspirons. 

Parce qu’elles sont inséparables des droits économiques, sociaux culturels et 
environnementaux, les libertés sont l’objet des mêmes attaques.  

Les régimes autoritaires exacerbent leur domination et les lois d’exception 
rognent nos libertés. Partout les peuples voient s’accroître une surveillance 
généralisée au profit d’Etats et d’entreprises multinationales aux pouvoirs de plus 
en plus insidieux et omniprésents. 

Notre démocratie en est réduite à sa plus simple expression au prétexte 
d’exigences sanitaires laissées à la seule appréciation des gouvernants et 
d’experts qu’ils désignent. 

Le 1er Mai 2020 doit être l’occasion de réaffirmer l’universalité et l’indivisibilité des 
droits, de tous les droits, de chacune et de chacun, d’une humanité en charge de 
conduire son devenir et celui de la planète. 

C’est pourquoi, la Ligue des droits de l’Homme (LDH) appelle à se mobiliser le 1er 
Mai 2020 aux côtés des organisations syndicales et du mouvement social, pour 
faire de cette date une manifestation de solidarité et d’engagement en faveur 
d’un autre monde. 


